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AUX GRANDES FEMMES, LE MONDE RECONNAISSANT!
Marguerite Boucicaut, la charitable 
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En ce début du mois de septembre 1869, à l'angle de la rue de Sèvres et de la rue du Bac, une poignée d'individus s'affairent à poser la première pierre d'un nouveau magasin. Au Bon Marché : tel est le nom de cet établissement qui doit ouvrir ses portes dans quelques mois, à Paris. Parmi la foule des employés qui se pressent ce jour-là vers leur lieu de travail, nul ne peut imaginer combien cet endroit va bientôt révolutionner de fond en comble l'univers du commerce de détail. Avec le Bon Marché, une nouvelle histoire commence : celle des grands magasins. Une histoire à laquelle est associé, pour toujours, le nom d'Aristide Boucicaut, mais aussi celui de son épouse, Marguerite. Moins connue que son mari, celle-ci joua pourtant un rôle clef dans le développement de l'affaire, avant de s'illustrer par ses œuvres. 

Verjux, en Saône-et-Loire. C'est là, en janvier 1816, que Marguerite Guérin vient au monde. Le village est très  pauvre. Pauvre, la famille Guérin l'est tout autant. Sa mère est une modeste couturière qui ne sait ni lire ni écrire. Marguerite travaille dès son plus jeune âge, aidant sa mère dans ses travaux de couture et se faisant, à l'occasion, gardienne d'oies. En 1829, à l'âge de treize ans, cette gamine, tout aussi illettrée que sa mère, « monte » à Paris avec l'un de ses oncles. Elle travaille comme apprentie blanchisseuse, enchaînant les journées de douze heures pour moins de 1 franc par jour. Économe, elle parvient à mettre suffisamment d'argent de côté pour ouvrir un petit « bouillon-traiteur " rue du Bac. Parmi ses clients réguliers se trouve un jeune employé de commerce à l'allure sérieuse : Aristide Boucicaut.

Il est vendeur, puis chef du rayon des châles au Petit Saint-Thomas, un magasin de nouveautés situé rue du Bac. C'est à ce moment qu'il fait la connaissance de Marguerite Guérin. Par souci d'économie, les deux jeunes gens décident de vivre ensemble, sans être mariés. Ce n'est qu'en 1848, après la naissance de leur fils qui mourra jeune qu'Aristide et Marguerite se marient.
Cette même année, la fermeture du Petit Saint-Thomas laisse Aristide sans emploi : il rencontre alors les frères Videaux qui viennent de créer dans le même quartier, à l’angle de la rue de Sèvres et de la rue du Bac, leur mercerie nommée « Au Bon Marché ». Il y est embauché et arrive à convaincre ses employeurs de moderniser leur commerce avec entrée libre, affichage des prix, faible marge bénéficiaire, vente par correspondance, soldes. Le 1er juin 1853 une nouvelle société est constituée : la SNC « Videau frères et Aristide Boucicaut » dont l'objet est « l’exploitation de la maison de nouveautés Au Bon Marché – Adresse : 22-24 rue de Sèvres. 

Soutenu par sa femme Marguerite, Aristide Boucicaut se montre entrepreneur et novateur et ambitionne de créer un vaste magasin moderne où tout doit favoriser la consommation féminine : les marchandises à profusion doivent faire le « Bonheur des dames » (Zola s'inspirera du Bon Marché pour son roman).
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Marguerite s'occupe personnellement des rayons de mode des dames. Elle a un goût très raffiné et fait importer des produits de nouveauté. 

Pour que les dames puissent flâner tranquillement dans les rayons et essayer les vêtements, Marguerite introduit une grande nouveauté: "les Demoiselles de vente". C'est pour la première fois que les femmes vendent dans les magasins. Marguerite a donc permis a des milliers de femmes pauvres, venues des provinces,  à devenir indépendantes et avoir un métier outre que blanchisseuse, bonne à tout faire ou même prostituée.

Marguerite s'investit surtout dans les relations sociales, jouant le rôle d'une « dame patronnesse " auprès des plus jeunes vendeuses et participant au recrutement du personnel féminin. C'est également à son initiative qu'est créée la caisse de prévoyance des employés - l'une de toutes premières de l'histoire -, alimentée exclusivement par les bénéfices de l'entreprise. Mais c'est bien sûr à partir de la mort de son mari, en 1877, qu'elle s'investit pleinement dans la vie de l'entreprise, dont elle est désormais la seule propriétaire et qui emploie alors 1.788 employés pour un chiffre d'affaires de 72 millions de francs. Trois ans durant, elle dirige, seule, le grand magasin, assistée par l'équipe de direction en place, s'attachant notamment à poursuivre les travaux commencés par son mari. En 1880, sentant l'âge venir -elle a alors soixante et un ans -, elle crée la Société civile du Bon Marché à laquelle elle associe 123 cadres du magasin. Un moyen, pour elle, de s'assurer que la direction et la propriété de l'entreprise resteront entre les mains du personnel. Du jamais-vu encore dans une entreprise de cette taille.
Il y a beaucoup d’œuvres de charité aussi. Quand Pasteur veut ouvrir un institut par souscriptions, il demande de l'aide à Madame Boucicaut  qui n'hésite pas à lui faire un chèque  de 250000 francs ce qui a permis à Pasteur d'ouvrir son institut immédiatement, institut qui est un symbole d'excellence dans le monde jusqu'à aujourd'hui.

Comme elle meurt sans enfants, elle laisse son immense fortune à d'innombrables œuvres de charité et lègue à chacun de ses employés entre 16 et 20 millions de francs selon l'ancienneté…  
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Dans les grands magasins, il y a des rayons pour chaque type de marchandise. Classez les produits dans leurs rayons

le manteau de fourrure, le sac, la cafetière électrique, la chemise, la vaisselle, le fer à repasser,  le parfum, l'ordinateur, la ceinture, la culotte, la scie,  la poupée, la robe, le tire-bouchon, la brosse à dents,  le tuyau d'arrosage, le smoking, la botte, le grille-pain, la machine à laver, la cocotte-minute, le robot ménager, l’ouvre bouteille, le rouge à lèvres, le parasol, le clou,  tasse à café, puzzle, téléphone portable, la chemise de nuit, répondeur automatique

	vêtements dames


	vêtements hommes
	sous-vêtements
	hygiène personnelle

	parfumerie


	bricolage
	jardinage
	électroménager

	électro-

électroniques


	maroquinerie
	cuisine
	jouets


Répondez aux questions?

1. Est-ce qu'il y a des grands magasins dans votre pays? Lesquels?

...........................................................................................................................................................

2. Est-ce que vous y faites vos achats? Pourquoi? Pourquoi pas?

..........................................................................................................................................................

3. Si vous y faites des achats, quels articles y achetez-vous?

..........................................................................................................................................................

4. Quels articles n'achèteriez-vous jamais dans un grand magasin? Pourquoi?

...........................................................................................................................................................

5. Si vous ne faites pas vos achats dans un grand magasin, où allez-vous?

...........................................................................................................................................................

6. Combien de fois par mois allez-vous faire des achats?

............................................................................................................................................................

7. Combien dépensez-vous en moyenne?

............................................................................................................................................................

8. Achetez-vous des choses que vous aimez même si vous n'en avez pas besoin?

............................................................................................................................................................

9. Est-ce que vous faites des achats quand vous êtes déprimée pour vous sentir mieux?

............................................................................................................................................................

10. Aimez-vous attendre les soldes pour payer moins cher?

............................................................................................................................................................

11. Donnez-vous de l'argent pour des  bonnes œuvres ?

...........................................................................................................................................................

12. Pensez-vous que les riches devraient donner de l'argent aux œuvres caritatives?

............................................................................................................................................................
























































































































Carte bleue (carte de crédit) – ascenseur – vendeuse – chèque – chariot – billet – cliente  code barres – magasin – monnaie – sac – soldes – étiquette – vendeuse – panier 


 Caissier – paiement en espèces - escalier roulant – portefeuille – cabine d’essayage
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